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QUESTIONS.

1852. On considère un système articulé composé de sept
tiges rigides dont les quatre premières forment un quadrilatère
gauche ABGD ; les trois autres ME, MF, MG relient un point M
à trois points E, F, G, appartenant respectivement aux tiges
AB, BG, Cl) et fixes sur ces tiges.

Les articulations qui existent aux points A, B, C, D, E, F,
G, M sont réalisées par des joints de Cardan.

Démontrer que, pendant toutes les déformations dont le
système est susceptible, le point M reste à distance invariable
d'un certain point de la tige DA, fixe sur cette tige. On peut,
delà sorte, adjoindre au système une huitième tige sans intro-
duire de liaison nouvelle.

( RAOUL BRICARD.)

1853. On considère la surface engendrée par un cercle de
grandeur invariable qui se déplace suivant une loi quelconque ;
montrer que les normales à cette surface, menées aux points
qui appartiennent au cercle mobile dans l'une de ses positions,
s'appuient sur deux droites.

(RAOUL BRICARD.)

1854. 1° Etant placés les trois sommets A, B, G d'un triangle,
les trois centres de ses cercles de Neuberg et les trois centres
de ses cercles de Mackay, tracer par points, et au moyen de la
règle seulement, Yhyperbole de Kiépert du triangle;

2° Étant placés les trois côtés a, b, c d'un triangle et les po-
laires du barycentre par rapport aux six coniques corrélatives
des cercles de ïVeuberg et de Mackay, le barycentree étant
origine de la corrélation, tracer par tangentes, et au moyen de
la règle seulement, la parabole de Kiépert du triangle.

(L. RIPERT.)


